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L’association 

Présentation en quelques lignes 

Association brestoise fondée en 1997, l’Association Pour l’Étude et la Conservation des Sélaciens 

(APECS) est une structure à vocation scientifique et éducative dont l’objectif est de contribuer à la 

conservation des requins et des raies : 

 en mettant en œuvre des programmes d’étude et de suivi pour participer à l’amélioration des 

connaissances, 

 en informant et en sensibilisant le public afin de mieux faire connaître les requins et les raies et 

de faire prendre conscience de l’importance d’agir pour leur conservation, 

 en apportant son expertise pour accompagner les gestionnaires et les décideurs dans la 

construction et la mise en place de mesures de gestion. 

L’APECS représente la France depuis 2004 dans les instances dirigeantes de l'European Elasmobranch 

Association (EEA), organisme regroupant les chercheurs européens spécialistes des poissons 

cartilagineux (requins, raies et chimères). 

L’association est également membre du Réseau d’Education à l’Environnement en Bretagne (REEB) et 

du Collectif Vigie Mer. 

L’association est agréée 1% Pour la Planète et ambassadeur de la marque Tout commence en 

Finistère. 

 

 

 

 

  

 

 

 

 

 

 

 

 

  



Les administrateurs 

Élu au moment de l’Assemblée générale chaque année, le Conseil d’administration (CA) est le principal 

organe décisionnel de l’association. Au cours de l’année 2020, le CA s’est réuni sept fois. 

Alexis WARGNIEZ, Président  

 Originaire de Lille, Alexis est tombé amoureux du littoral breton en venant à 

Brest pour ses études en environnement marin et a décidé de s’installer 

durablement dans la ville du Ponant. Il découvre rapidement les actions 

de l’APECS alors qu’il représente localement une fondation d’entreprise 

soutenant les associations de protection et d’éducation à 

l’environnement. Devenu salarié de l’APECS entre 2009 et 2011, chargé 

du développement des programmes de sciences participatives et du 

volet éducatif, il travaille ensuite pour différents établissements brestois 

consacrés à la protection de la nature ou de l’environnement marin. Il 

change de voie en 2017 en faisant le choix de continuer à défendre des 

valeurs éthiques et environnementales au sein d’une coopérative bio et continue de s’investir 

bénévolement pour l’APECS dont il a pris la présidence depuis 2014. 

 

Pauline POISSON, Trésorière  

 Finistérienne d’origine au nom de famille prédestiné, Pauline est depuis 

toujours passionnée par la nature. Se découvrant une affinité particulière 

pour le milieu marin, c’est naturellement dans cette voix qu’elle a orienté 

sa vie professionnelle. Elle est aujourd’hui chargée de mission sur le 

programme de sciences participatives « Plages Vivantes ». Fascinée 

par la découverte de nouvelles espèces, elle s’implique dans de 

nombreuses missions de bénévolat dans deux associations locales : 

Bretagne Vivante et l’APECS. Voulant s’impliquer d’avantage et 

participer aussi bien aux actions qu’à la définition des orientations de cette 

dernière, elle s’est engagée en tant qu’administratrice en 2016 puis en tant 

que trésorière en 2017. 

 

Jean-François LE ROUX, Secrétaire  

Breton originaire de Plouha, un village côtier des Côtes d'Armor, Jeff a 

toujours été un passionné de la mer, de la nature et de l’environnement 

en général. Informaticien mais toujours en lien avec la science, c'est en 

2000 qu'il rejoint Brest et l'Ifremer afin de mettre en adéquation son 

métier, la recherche scientifique et la mer. Jeff n’est jamais éloigné de la 

mer par son métier et ses loisirs que ce soit à la pointe de la Bretagne 

pour la voile et le kayak ou à l'autre bout du monde pour découvrir la 

faune et les fonds marins. Jeff adhère à l'APECS en 2012. Il est 

secrétaire de l'association depuis 2015. 

  



Virgin ie DUJARDIN 

 Originaire des Alpes maritimes, Virginie est arrivée à Brest en 2008 en 

s’engageant dans l’armée. Après cinq ans de service, elle s’est 

reconvertie pour devenir soigneur animalier et a réalisé plusieurs stages 

à Oceanopolis auprès des mammifères marins ainsi qu’au service 

aquariologie. Aujourd’hui assistante d’éducation dans un lycée, 

photographe animalier à son compte et bénévole dans différents centres 

de soins, elle prépare un certificat de capacité pour les phoques, oiseaux 

et tortues de mer pour pouvoir s’investir encore plus pour la sauvegarde 

de la faune sauvage. Virginie a quitté le conseil d’administration en octobre 

2020 pour des raisons personnelles. 

 

Hélène GADENNE 

Passionnée du monde vivant et marin, Hélène est chercheuse de formation et a 

orienté ses recherches vers la compréhension de la dynamique des 

populations animales et leur gestion au sein du CNRS, de l’Ifremer puis 

du MNHN. Elle a découvert l’APECS en tant qu’étudiante et, depuis une 

20aine d’année, s’y investie, au travers de son conseil d'administration 

en s’impliquant dans les décisions et le choix des orientations de 

l’association, et en tant que membre actif dans ses projets. Autodidacte 

des pratiques numériques, Hélène s’est depuis quelques années, 

spécialisée dans la gestion des systèmes d'informations 

environnementaux. Elle travaille aujourd’hui en tant que chercheur-

entrepreneur facilitatrice des liens entre recherche et ingénierie. Hélène 

accompagne également des initiatives de transition autour de dispositifs d'intelligence collective, pour 

répondre à des objectifs de responsabilité sociale et environnementale. Dans ce cadre, elle est investie 

dans une démarche de recherche-action et collabore avec des acteurs variés, à des fins de 

mutualisation des savoirs, au travers la mise en œuvre d’outils de collecte de données et de diffusion 

des connaissances libres. 

 

Maxence LEROY 

 Actuellement soigneur animalier à l’aquarium d’Océanopolis, Maxence a 

auparavant réalisé diverses missions de recherche sur les prédateurs 

marins. Titulaire d’un master en biologie marine obtenu à l’université de 

la Réunion, ses choix d’études se sont portés successivement sur les 

phoques en baie de Somme, les tortues marines en Méditerranée ainsi 

que les requins et mammifères marins à la Réunion. Il a par la suite 

rejoint l’APECS en 2015 pour une mission de service civique de six mois 

prolongée par un contrat en tant qu’animateur sur le début d’année 

2016. Administrateur une première fois de l’association à la fin de son 

contrat, il profite d’une récente stabilité professionnelle pour intégrer de 

nouveau le CA sur l’année 2019. Il continue ainsi à s’investir dans le monde 

scientifique, sensibiliser le grand public sur l’importance des prédateurs marins dans les écosystèmes 

et aider l’association dans ses choix tout au long de l’année. 

 

  



Romain SCHABAILLE 

Romain est un grand baroudeur qui écume tous les océans et les continents 

de la planète. Sa passion l’a amené tout naturellement à découvrir les 

riches fonds sous-marins finistériens. C’est par une matinée de 

printemps de l’année 2011 que Romain, à la marge d’un herbier de 

zostères, engage une discussion surprenante avec une capsule d’œuf 

de raie lisse qui lui apprend l’existence d’une association qui tente de 

la protéger mais qui a grandement besoin de bénévoles. Qu’à cela ne 

tienne, il retrousse les manches de sa combinaison de plongée et file 

tout droit,et tout mouillé, à l’APECS pour proposer son aide. Au service de 

l’association en tant qu’administrateur depuis 2014, il met aussi à disposition 

ses compétences en informatique. 

 

Les salariés 

Alexandra ROHR, Chargée de mission  

Descendue de ses montagnes vosgiennes pour étudier l’environnement 

marin, cette grande voyageuse fait escale en Bretagne depuis 2012. 

Diplômée d’un master en océanographie et environnements marins, 

Alexandra a été embauchée à l’APECS en 2014 pour travailler sur une 

commande spécifique de l’Agence des aires marines protégées 

(aujourd’hui Office français de la biodiversité) afin de réaliser diverses 

synthèses sur les élasmobranches. Depuis 2015, elle coordonne 

notamment les programmes de sciences participatives de l’association : 

le programme national de recensement des observations de requins 

pèlerins et le programme CapOeRa. Depuis 2016, elle représente aussi 

l’APECS au sein du Collectif Vigie Mer sur les sciences participatives et coordonne depuis 2017 le 

programme PELARGOS (suivi par satellite des requins pèlerins). 

Éric STEPHAN, Coordinateur  

Eric a commencé sa formation en biologie en région parisienne. C’est en 

venant à Brest pour se spécialiser en biologie marine que sa passion pour 

les requins débute. Celle-ci le conduira à participer à la création de 

l’APECS en 1997. Après s’être investi bénévolement durant cinq ans 

en travaillant parallèlement sur les mammifères marins, il devient 

salarié de l’association en 2002. Il a piloté différents projets en tant que 

chargé de mission durant 13 ans. Aujourd’hui, il assure un rôle de 

coordinateur tout en continuant à consacrer un peu de son temps au 

travail de terrain qu’il affectionne.  



Les volontaires en service civique 

Chloé ALLAIN 

Grande amoureuse de la nature et avec une licence en éducation à 

l’environnement  en poche, Chloé a rejoint l’APECS de mai 2019 à janvier 

2020. Ses missions étaient axées sur le volet éducatif de l’association et 

la sensibilisation du public à la protection des requins. Elle a donc pu 

mettre à jour certaines animations et participer aux animations dans les 

écoles. Vous avez également pu la voir pendant plusieurs évènements 

comme la nuit européenne des chercheurs, la fête de la science ou les 

portes ouvertes du Parc naturel marin d’Iroise. Une fois sa mission 

terminée, Chloé a continué à s’investir au sein de l’association en 2020 en 

tant qu’adhérente et bénévole active. 

Sterenn LE GUIRRIEC 

Sterenn a rejoint l’APECS début octobre 2019 pour une mission de huit mois. 

Fraichement diplômée en communication organisationnelle et innovation 

numérique, elle souhaitait s’investir dans le milieu environnemental. Ses 

activités qui ont duré jusqu’en mai 2020 portaient sur la vie associative 

et la communication. Elle a participé au développement des relations 

avec les adhérents et au développement des actions de communication 

de l’APECS pour augmenter la visibilité de l'association. Après sa 

mission, Sterenn a continué à s’investir dans l’association en apportant 

son aide pour plusieurs actions de communication. 

Félix GENDROT 

C’est le littoral malouin et ses eaux qui ont attirés Félix vers l’étude des milieux 

marins et leur fonctionnement. Diplômé d’un master en océanographie 

biologique, il affectionne étudier tant l’écologie que la physiologie des 

poissons. Son volontariat s'est déroulé de novembre 2019 à juin 2020. 

Il a participé à sensibiliser un public varié sur l’importance de connaître 

et protéger les espèces sensibles de nos côtes. Ses contributions ont 

porté principalement sur le développement des programmes participatifs 

notamment en réalisant des fiches espèces dans le cadre du programme 

CapOeRa, ou bien en organisant des réunions d’information sur le requin 

pèlerin auprès des usagers de la mer. Il a également participé avec 

enthousiasme au projet d'Atlas de la biodiversité intercommunal de Brest 

Métropole. 

Jul iette LELANDAIS 

Titulaire d’un BTS Gestion et Protection de la Nature réalisé à Morlaix et d’une 

licence pro animation et médiation des territoires à Bordeaux, Juliette a 

toujours été sensibilisée et attirée par l’environnent, la nature, les 

animaux. Elle aime contribuer à la sensibilisation des différents publics 

et à la protection de la biodiversité et de l’environnement. Le milieu 

marin est un milieu qu’elle ne connait pas beaucoup mais qu’elle a 

toujours trouvé fascinant et passionnant ! Juliette a débuté son service 

civique en octobre 2020 pour une durée de huit mois pour développer à 

la fois le volet éducatif et la vie associative à l’APECS. 

 



 

Clara UFER 

Clara est titulaire d’une licence de biologie. Elle a quitté la Suisse où elle a 

grandi, pour retrouver ses racines bretonnes et surtout étudier l’océan qui 

la passionne. Elle est très intéressée par l’écologie marine et le 

fonctionnement des écosystèmes marins. Convaincue que l’on protège 

ce que l’on aime, elle a envie de s’investir dans la sensibilisation du 

grand public à la préservation des milieux marins et des nombreuses 

espèces menacées et pourtant si méconnues qui les peuplent. Clara a 

également débuté sa mission en octobre 2020 pour huit mois pour 

développer le volet éducatif et la vie associative à l’APECS. 

 

 

Une stagiaire 

Cassandra TOCCO 

 Etudiante en Licence 3 de biologie, Cassandra a réalisé un stage en 

alternance étalé sur cinq mois. Elle s’est intéressée à la photo-

identification comme méthode pour étudier les requins pèlerins. Elle a en 

particulier travaillé sur les photos issues des observations des usagers 

de la mer. 

 

 

 

Les adhérents 

En 2020, l’APECS comptait 141 adhérents. Ils ont soutenu l’association par leur adhésion et ils ont 

participé à la mise en œuvre et à la réussite de différents projets, que ce soit au travers d’actions de 

suivi ou d’actions éducatives, et cela malgré les conditions difficiles liées à la pandémie de la Covid 

19.  



Les partenaires 2020 

Financiers publ ics  

  

 

    

 

Financiers pr ivés  

 
 

 
 

 
 

 

 

Scient if iques et techniques  

 

  
 

 

 

 

 
 

   

 

  



  



  

 

Rapport moral 

© C. Allain-APECS 

 



  



Que dire de l’année 2020 ? 

Au défi collectif de lutte contre l’extinction de la biodiversité et contre le dérèglement climatique, s’ajoute 

désormais une lutte contre une crise sanitaire. Si elle est certainement liée à la crise écologique, elle 

est plus concrète et urgente encore, avec des effets immédiats sur la santé humaine et des impacts 

importants sur le fonctionnement économique et social de nos sociétés. 

Comme partout, la crise sanitaire a eu des incidences sur le fonctionnement de l’APECS. L’assemblée 

générale prévue fin mars 2020 à Perros-Guirec, a été retardée et organisée en distanciel trois mois plus 

tard. Par conséquent, l’exercice 2020 a été l’exercice le plus court de l’histoire de l’association, laissant 

peu de temps aux administrateurs de s’organiser. Les confinements et le télétravail ont perturbé les 

habitudes de travail de nos salariés, stagiaire et volontaires en service civique, créant une certaine 

inertie, de l’attente et de la frustration. La crise a également bouleversé le principe même de 

l’association, en limitant voire en empêchant tout rassemblement de nos adhérents et en privant nos 

membres actifs d’occasions d’apporter leur aide sur le terrain. 

Fort heureusement, face aux angoisses et aux incertitudes, l’année 2020 a aussi été marquée par des 

moments forts et de riches expériences humaines. 

Conséquences ou non de la crise sanitaire, de formidables élans de solidarité sont à souligner en 2020. 

Alors que nos adhérents ont porté main forte à l’ASPAS pour nettoyer les plages du Finistère en début 

d’année, nos salariés, présents sur le secteur des Glénan en mai, ont répondu  à l’appel de l’association 

Bretagne Vivante privée de ses adhérents, pour participer au recensement annuel de la colonie de 

sternes de l’Ile aux Moutons. 

Inversement, nous avons été agréablement surpris par la ferveur de la population d’une commune 

d’Irlande du Nord à rechercher notre balise échouée sur une plage et que nous avions fixée sur un 

requin pèlerin quelques mois plus tôt en Iroise. Nous ne pouvons également que remercier les « Petites 

mains anonymes », trois couturières du sud Finistère qui nous ont reversé une partie de leur gain suite 

à la vente de masques en tissu. 

L’année 2020 a aussi été marquée par le soutien de petites entreprises qui se sont engagées à reverser 

une part de leur vente de produits au profit de nos actions. Il s’agit de la marque de vêtements Je Dévore 

Ma Bretagne qui a créé un tee-shirt pour l’APECS et de Fauna Protect qui nous reverse une part des 

bénéfices sur la vente d’un bracelet en forme de raie. Les discussions ont également débuté en 2020 

avec la marque briochine de cosmétiques Capitaine qui nous soutiendra dès janvier 2021. 

Si les actions scientifiques et éducatives ont été perturbées, nous avons par contre multiplié les actions 

militantes en nous mobilisant auprès de différents collectifs pour la préservation des requins, des raies 

et des océans en général. 

Cette année 2020 plus encore, nous nous sommes donc rendu compte de l’importance de travailler en 

réseaux, de développer les relations avec les autres organismes, notamment avec les structures 

associatives. Plus nous sommes nombreux à nous mobiliser, plus nous sommes efficaces pour avancer 

et plus nous avons du poids pour nous faire entendre. 

C’est pourquoi il est aussi important que le nombre d’adhérents de l’APECS augmente, pour que 

l’association soit mieux reconnue. Fin 2020, elle comptait 141 adhérents, soit une très légère 

progression par rapport à 2019. Avec 46 nouveaux adhérents, l’association attire, mais le turn-over 

reste important avec 32% de renouvellement et les nouveaux adhérents remplacent ceux qui ne 

renouvellent pas leur adhésion. L’APECS doit donc trouver les moyens de garder ses adhérents ce 

qu’elle n’a pas réussi à faire en 2020 manquant d’occasions pour les mobiliser. 

En 2020, nos craintes se sont également portées sur les difficultés financières, conséquences de la 

crise sanitaire et de la crise économique qui en résulte. Fort heureusement, l’association n’a pour le 

moment pas été touchée, et il a même été possible de démarrer un nouveau projet consacré au requin 

taupe commun. Dans ce cadre, une collaboration a été mise en place avec le Laboratoire des Sciences 

de l’Environnement Marin (LEMAR), Unité mixte de recherche UBO-CNRS-IRD-Ifremer, permettant 

qu’une partie des actions soient réalisées dans le cadre d’un doctorat co-encadré et cofinancé par 

l’APECS. Deux embauches ont également pu être programmées pour le début de l’année 2021. 



Au final, malgré les difficultés rencontrées, nous pouvons être fiers de l’année 2020 que nous avons 

menée. Nous terminons l’année optimistes, prêts à débuter une nouvelle année qui s’annonce encore 

perturbée mais placée sous le signe de l’engagement et de la solidarité. 

 

Il nous reste à remercier nos salariés Eric et Alexandra, nos volontaires en service civique, Chloé, 

Sterenn, Félix, Juliette et Clara, et notre stagiaire Cassandra pour avoir continué à traduire nos 

politiques et convictions en actions concrètes, et plus particulièrement pour avoir su s’adapter aux 

conditions qui leur ont été imposées cette année. Nous remercions nos sept administrateurs, tout 

d’abord de l’exercice 2019 qui ont dû prolonger leur mandat jusque fin juin, puis de l’exercice 2020 pour 

leur disponibilité et leur investissement. Nous remercions l’ensemble de nos adhérents pour leur 

engagement et leur fidélité. Nous remercions enfin les observateurs de requins pèlerins, les sentinelles 

et les structures relais CapOeRa pour leur participation, nos partenaires scientifiques, techniques et 

financiers, ainsi que celles et ceux qui reversent leurs gouttes à l’APECS sur le moteur de recherche 

solidaire Lilo et nos généreux donateurs pour leur soutien et leur confiance. 

 

 

 

 

  

https://www.lilo.org/apecs-association-pour-letude-et-la-conservation-des-selaciens/
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Rapport d’activité 



  



PARTIE 1 : Les programmes et actions menés en 2020 

Programme national de recensement des observations de requins 

pèlerins 

 

1997 en Bretagne 
1998 à l’échelle nationale 

 

Une espèce menacée avec une aire de distribution mal connue 
et dont les rencontres en mer restent peu nombreuses bien que 
ce requin puisse être observé en surface  

 

Inviter les usagers de la mer à signaler leurs observations opportunistes 

 

• Suivre la présence du requin pèlerin dans les eaux françaises sur le long terme 
• Identifier les secteurs et les périodes où l’espèce est observée en surface 
• Identifier les « hotspots » d’observation 

 

www.asso-apecs.org/Recensement-national-des.html 
www.asso-apecs.org/Signalez-une-observation-de-requin.html 

Partenaires 
2020 

                                

 
 

Traitement des signalements 

Tous les signalements ont pu être traités et 
chaque observateur a reçu une réponse 
personnalisée. Les données ont été saisies 
dans la base de l’APECS. 

Quelques résultats 

En 2020, 145 signalements de requins pèlerins 
(156 individus observés) ont été transmis à 
l’APECS, ainsi que deux captures 
accidentelles. De plus, aucun échouage n’a été 
signalé. 

Bilan 1998-2017 

Le bilan des 20 premières années du 
programme a été publié en mars. Il est 
disponible sur le site Internet de l’association : 
https://asso-
apecs.org/IMG/pdf/apecs_bilan_1998-
2017_recensement_observations_requin_pele
rin_vf.pdf. 

Campagne d’affichage 

L’affiche présentant le programme a été 
envoyée à plus de 3000 structures sur le littoral 
français début mars. La mise sous pli a été 
réalisée avec l’aide de huit bénévoles pour un 
total de 38h d’activité. 

 

Requin pèlerin filmé en drone dans la zone autorisée 
de l’anse de Poulizan le 09/04/2020 (© M. Carpentier) 

 

Distribution annuelle du nombre d’observations et de 
requins pèlerins signalés en France sur la période 

1998-2017 (© APECS) 

http://www.asso-apecs.org/Recensement-national-des.html
http://www.asso-apecs.org/Signalez-une-observation-de-requin.html
https://asso-apecs.org/IMG/pdf/apecs_bilan_1998-2017_recensement_observations_requin_pelerin_vf.pdf
https://asso-apecs.org/IMG/pdf/apecs_bilan_1998-2017_recensement_observations_requin_pelerin_vf.pdf
https://asso-apecs.org/IMG/pdf/apecs_bilan_1998-2017_recensement_observations_requin_pelerin_vf.pdf
https://asso-apecs.org/IMG/pdf/apecs_bilan_1998-2017_recensement_observations_requin_pelerin_vf.pdf


Information des usagers de la mer 

Une réunion d’information a été organisée à 
Concarneau (29) le 27 janvier dans le cadre de 
l’assemblée générale de l'association de 
pêcheurs plaisanciers de l'anse de Kersaux 
(APPAK). Le programme a été présenté à une 
cinquantaine de personnes. 

34 plaisanciers sur 24 navires et deux pêcheurs 
professionnels ont été sensibilisés le 29 mai sur 
le port de La Forêt-Fouesnant. Une trentaine 
d’autocollants et une dizaine de dépliants sur le 
requin pèlerin ont été distribués. Cette action a 
également permis de récupérer des 
observations de requins pèlerins. 

PèlerINfo 

Les numéros 16 et 17 de la PèlerINfo, lettre 
d’information consacrée aux programmes sur 
le requin pèlerin et plus largement à l’espèce, 
ont été publiés en septembre et en décembre. 
Chaque numéro a été envoyé à 1300 
destinataires : adhérents, observateurs de 
requins pèlerins et partenaires. 

En réseau 

Le programme est recensé sur le portail 
internet national OPEN présentant les 
programmes de sciences participatives en lien 
avec la biodiversité en France. 

Le programme est recensé au sein des 
Sentinelles de la mer Occitanie et des 
Sentinelles de la mer Normandie. 

1% for the Planet France 

Le programme a été présenté le 7 octobre à Paris 
lors des Rencontres Associations et Philanthropes 
organisées par le 1% for the Planet France. Nous 
avons été soutenus par la Fondation Léa Nature, 
et également par de nombreux donateurs ainsi 
que le 1% for the Planet France dans le cadre 
d’un financement participatif. Les financements 
récoltés serviront aux actions en 2021.   

 

Mise sous pli des affiches au local de l’association   
(© E. Stéphan-APECS) 

 

Réunion d’information avec l’APPAK à Concarneau  
(© F. Gendrot-APECS) 

 

 

Rencontres 1% for the Planet France à Paris            
(© Yotta & M. Fourgeot-Secoya Eco Tournage) 

https://www.open-sciences-participatives.org/home/
https://www.sentinellesdelamer-occitanie.fr/
https://www.urcpie-normandie.com/sentinelles-de-la-mer-normandie


Programme CapOeRa (pour CAPsules d’Œufs de RAies) 

 

2005-2007 : test 
2008-2015 : collecte 
grand public 
2011 : sentinelles 
2014-2017 : suivis 
baie de Douarnenez 

 

Des connaissances très limitées sur les raies ovipares des côtes 
françaises et de fortes pressions anthropiques, la pêche notamment, sur 
des espèces menacées  

 

Utiliser les capsules vides échouées sur les plages comme un indice de présence des espèces et faire appel 
au grand public pour les collecter (données facilement accessibles, large public touché, dimension ludique) 

 

• Identifier les espèces présentes dans les eaux côtières françaises et préciser leurs aires de répartition 
• Identifier les secteurs d’échouages massifs de capsules correspondant à des zones potentiellement 

importantes pour la reproduction des raies 
• Améliorer les connaissances sur le cycle de reproduction (saisonnalité, période de ponte, etc.) 
• Comprendre les facteurs qui influencent la dérive des capsules, spatialement et temporellement, pour 

localiser les sites de ponte en mer 

 

www.asso-apecs.org/-CapOeRa-2-.html 
www.asso-apecs.org/Sentinelles-CapOeRa.html 
www.asso-apecs.org/Carte-des-structures-relais.html 
www.asso-apecs.org/Baie-de-Douarnenez-participez-aux.html 

Partenaires 
2020 

                             

  
L’année 2020 a permis la finalisation du bilan 
CapOeRa (2005-2017) qui sera diffusé au 
premier semestre 2021. Une réponse 
personnalisée a été apportée à chaque 
personne souhaitant des renseignements sur 
les capsules. 

Des fiches synthétiques par espèce ont été 
créées et diffusées largement pour apprendre 
à mieux connaître les raies et leurs capsules. 

2020 a aussi été marquée par la découverte par 
le CPIE Marennes-Oléron de capsules de chien 
espagnol (Galeus melastomus) sur des plages 
de l’Ile d’Oléron. C’est la première fois que des 
capsules de cette espèce de requin sont 
trouvées échouées sur le littoral. 

Réseau de structures relais 

En 2020, le réseau CapOeRa comptait 39 
structures relais. En raison des restrictions 
liées à la Covid, peu d’animations ont pu être 
réalisées.  Les 19 chasses aux œufs de raies 
et les 20 animations spécifiques au programme 
organisées ont permis de sensibiliser 575 
personnes. Et plus de 29000 personnes ont 
participé à d’autres animations durant 
lesquelles le programme a été évoqué (valeurs 
d’après les bilans reçus par 31 structures). 

 

 

Fiche espèce sur la raie brunette (© APECS) 

http://www.asso-apecs.org/-CapOeRa-2-.html
http://www.asso-apecs.org/Sentinelles-CapOeRa.html
http://www.asso-apecs.org/Carte-des-structures-relais.html
http://www.asso-apecs.org/Baie-de-Douarnenez-participez-aux.html


Réseau sentinelles 

Un participant individuel et cinq structures ont 
suivi régulièrement onze plages réparties sur 
quatre départements (17, 29, 35, 62) le long de 
la Manche et l’Atlantique.  

Cap’news 

Les numéros 29 et 30 de la Cap’news, lettre 
d’information consacrée au programme 
CapOeRa et aux raies, ont  été publiés en mai 
et en décembre. Ils ont été envoyés à plus de 
2100 destinataires : adhérents, participants au 
programme et partenaires. 

 

Capsules de chien espagnol (© CPIE Marennes-
Oléron-IODDE, structure relais CapOeRa) 

 

  



Collectif Vigie Mer 

 

2015 dans le cadre 
du projet 65MO du 
MNHN 
2017-2020 
copilotage par 
plusieurs 
structures 

 

Les sciences participatives en milieu marin et littoral existent depuis plus de 
40 ans mais le nombre de programmes a véritablement explosé depuis les 
années 2000, notamment grâce à la prise de conscience de l'importance 
de ce milieu et au développement des outils numériques 

 

Construire et structurer un collectif d’acteurs portant ou accompagnant des programmes et outils de sciences 
participatives en milieu marin, assurant l’animation de ceux-ci ou utilisant et valorisant les données qui en sont 
issues 

 

• Structurer un collectif d’acteurs des sciences participatives en milieu marin et littoral 
• Améliorer leur visibilité et les représenter auprès de la société civile et des instances politiques 
• Mutualiser les expériences, les méthodes et favoriser les échanges entre membres partenaires 
• Travailler à la cohérence des données collectées et aux conditions de leur partage 
• Faciliter le dialogue et la concertation avec des chercheurs et gestionnaires et améliorer l’utilisation des 

données à des fins scientifiques et/ou de gestion 

 

Projet copiloté par Ailerons, Institut océanographique-Fondation Albert Ier Prince de Monaco,  LPO, Planète 
Mer et APECS 

 

www.asso-apecs.org/-Vigie-Mer-.html 

Partenaires 
2020 

         

  

Le Collectif Vigie Mer existe depuis décembre 
2017. Un premier Comité de coordination 
(CoCoor) avait été mis en place en 2018 pour 
deux ans. L’APECS a été réélue à ce comité en 
avril 2020 pour deux nouvelles années. 
Le CoCoor se compose désormais de cinq 
structures : Ailerons, l’Institut océanographique-
Fondation Albert Ier Prince de Monaco, la LPO, 
Planète Mer et l’APECS. Cinq réunions de 
travail ont eu lieu en 2020. 

Un financement de l’Office français de la 
biodiversité permet depuis 2019 que le collectif 
soit animé à mi-temps par Pauline Loubat, 
salariée de la LPO. 

Fin 2020, le réseau comptait 50 membres. 

Assemblée annuelle 

L’Assemblée annuelle s’est tenue le 13 mars à 
la Maison des Océans à Paris et a permis la 
rencontre de 15 partenaires représentant 13 
structures dont 10 étaient membres du collectif. 
L’organisation de cette journée a été perturbée 
dans un premier temps par les mouvements de 
grève en janvier qui ont conduit à son report en 

   

       

Les structures membres du Comité de coordination 
du Collectif Vigie Mer en 2020 

 

Assemblée du 13 mars 2020 à la Maison des Océans 
à Paris (© Collectif Vigie Mer) 

http://www.asso-apecs.org/-Vigie-Mer-.html


mars. Et en raison du début de l’épidémie de 
Covid, peu de membres ont pu y assister. 

Cinq réunions de travail ont été organisées pour 
les préparations de l’assemblée du 13 mars 
2020 et la future assemblée qui se déroulera 
cette fois en ligne le 26 janvier 2020. 

Actions 2020 

Clarification du paysage des sciences 
participatives mer et littoral en France 

Dans l’optique de la rédaction d’un futur 
plaidoyer, le comité de coordination s’est réuni 
à cinq reprises pour travailler sur la clarification 
du paysage des sciences participatives mer et 
littoral en France. Une infographie a été 
réalisée, accompagnée d’un tableau détaillé 
des différentes catégories d’acteurs et d’outils. 

Communication 

Trois lettres d’information ont été diffusées à 
plus de 150 professionnels en lien avec les 
sciences participatives mer et littoral, en 
janvier, en juillet et en novembre.  

Une page internet dédiée au collectif est 
désormais en ligne sur le site de la LPO : 
https://www.lpo.fr/milieu-marin/vigie-mer-dp3 

Données 

Les membres du groupe de travail ont rédigé 
des fiches pratiques synthétiques sur la RGPD 
qui seront finalisées début 2021. 

 

Infographie sur les sciences participatives mer et 
littoral en France (© Collectif Vigie Mer) 

 

Page internet du Collectif Vigie Mer sur le site internet 
de la LPO 

 

  

https://www.lpo.fr/milieu-marin/vigie-mer-dp3


Programme Pelargos 

 

2015 

 

Le requin pèlerin est observé de façon saisonnière dans 
plusieurs secteurs côtiers d’Atlantique nord-est mais le degré 
de connexion entre ces secteurs est mal connu. Les voies 
migratoires  doivent être mieux caractérisées ainsi que 
l’importance des eaux finistériennes où l’espèce peut être 
observée chaque printemps. 

 

Equiper des requins avec des balises de suivi par satellite lors de campagnes de marquage menées au 
niveau de l’archipel des Glénan dans le Finistère sud 

 

• Caractériser les déplacements à grande échelle : ampleur des déplacements, connections entre les 
différents « hotspots » d’Atlantique, localisation des secteurs occupés en hiver 

• Définir l’importance des eaux côtières bretonnes pour l’espèce : temps de résidence, secteurs 
fréquentés, degré de fidélité à la zone 

 

http://www.asso-apecs.org/Programme-PELARGOS.html 

Partenaires
2020 

                                  

         

  

En raison du confinement lié à la Covid 19 au 
printemps, les sorties en mer n’ont été 
autorisées qu’à partir de fin avril et uniquement 
pour les deux salariés de l’association, 
Alexandra et Eric. Les requins pèlerins ayant 
été très présents en Mer d’Iroise, des sorties 
ont pu être réalisées dans ce secteur en 2020 
grâce au soutien du Parc naturel marin d’Iroise 
qui a accepté de soutenir le projet pour une 
durée de trois ans. 

Trois balises SPOT étaient disponibles en 
début de saison. Une seule a pu être déployée 
en Mer d’Iroise. Nous avons également pu 
acquérir, grâce au soutien de Teria, un 
exemplaire d’une nouvelle technologie de 
balise (SPLASH). Elle permettra à la fois de 
retracer le parcours par géolocalisation, de 
connaitre le profil des plongées du requin mais 
aussi d'obtenir des positions à la fois Argos et 
GPS (plus précises) en temps réel quand le 
requin est en surface. Cette balise sera 
déployée à partir de la saison 2021. 

Quelques résultats 

• Mer d’Iroise : 3 sorties en mer réalisées 
entre le 24 avril et le 5 mai au départ de 
Brest 

• Finistère sud : 2 sorties en mer réalisées 
entre les 27 et 28 mai au départ de Lesconil 

 

Requin pèlerin observé le 24 avril 2020 au large de la 
Pointe Saint-Mathieu (© E. Stéphan-APECS) 

 

Photo-identification sur le premier aileron dorsal 
d’Iroise (© E. Stéphan-APECS) 

http://www.asso-apecs.org/Programme-PELARGOS.html


Notre partenariat avec Navicom s’est poursuivi 
en 2020 avec la mise à disposition d’un 
combiné carto-GPS-sondeur. Nous avons 
également bénéficié d’une place au ponton du 
centre nautique de Lesconil lors des sorties en 
mer fin mai. 

Suivi des requins équipés de balises 

• Marie B, femelle requin pèlerin de 6,5m a 
été équipée de deux balises de suivi par 
satellite le 7 mai 2018 aux Glénan. La 
balise PAT s’était décrochée comme prévu 
en 2019 au bout d’une année de suivi. 
Grâce à la balise SPOT, le suivi s’est 
poursuivi et a duré 834 jours. C’est le plus 
long suivi au monde jamais réalisé sur un 
requin pèlerin ! Marie B a également battu 
d’autres records. Elle est le premier requin 
pèlerin à avoir été localisé en Mer du Nord 
et ce à deux reprises, au printemps-été 
2018 et 2020. C’est aussi le premier 
individu équipé en Atlantique nord-est à 
avoir migré autant vers le sud, presque 
jusqu’à l’équateur. 

• Iroise, femelle requin pèlerin de 6m a été 
équipée d’une balise SPOT le 27 avril 2020 
en Mer d‘Iroise. Le suivi a duré 130 jours. 
Après être restée plusieurs mois en Mer 
Celtique, Iroise a poursuivi sa migration 
vers le nord, en passant à l’ouest de 
l’Irlande mi-août, avant d’arriver dans les 
Hébrides (Écosse) début septembre. La 
balise s’est décrochée dans le courant du 
mois de septembre et a fini par s’échouer 
sur une plage en Irlande du Nord. Elle a été 
retrouvée le 28 octobre 2020. En renvoyant 
cette balise au constructeur, nous pourrons 
en acheter une nouvelle à demi-tarif en 
2021. 

Bilans 

Les bilans du programme Pelargos sont 
disponibles sur notre site internet : https://asso-
apecs.org/Campagne-de-terrain-requins.html 

 

Suivi de Marie B durant 834 jours de 2018 à 2020    
(© APECS) 

 

Suivi d’Iroise durant 130 jours en 2020 (© APECS) 

 

  

https://asso-apecs.org/Campagne-de-terrain-requins.html
https://asso-apecs.org/Campagne-de-terrain-requins.html


Projet Lamna 

 

2020 

 

Le requin taupe commun (Lamna nasus) constitue un enjeu de 
conservation particulièrement fort en Europe. Les eaux côtières 
des Côtes d’Armor où il est observé de façon régulière depuis 
quelques années pourraient constituer une zone d’importance 
pour l’espèce. 

 

Recenser les observations des usagers de la mer 
Capitaliser la connaissance empirique des pêcheurs professionnels 
Equiper des requins avec une balise de suivi par satellites ou avec une balise acoustique et réaliser des 
prélèvements pour faire des analyses d’isotopes stables 
Mener des actions d’éducation et de sensibilisation : animations grand public, projet avec les scolaires, film 
documentaire 
Associer toutes les parties prenantes à l’élaboration d’un diagnostic et aux réflexions sur des propositions 
de mesures de gestion 

 

• Mieux décrire la présence de l’espèce, les déplacements des requins et leur façon d’utiliser la zone 
• Comprendre l’écologie alimentaire des requins 
• Définir l’importance des eaux côtières des Côtes d’Armor pour l’espèce 
• Sensibiliser à l’importance d’agir pour la conservation de l’espèce 
• Proposer de mesures de gestion acceptées par toutes les parties prenantes 

          

 

https://asso-apecs.org/Le-projet-LAMNA-depuis-2020.html 

Partenaires
2020 

       

         

       

  

Après avoir passé trois années à réaliser des 
opérations tests pour valider les méthodes 
d’étude et les protocoles et à rechercher des 
partenaires financiers, l’association a pu 
démarrer le projet Lamna en 2020. Il s’agit d’un 
projet pluriannuel prévu pour durer 4 ans. 

Recensement des observations 

• Diffusion d’une affiche sur le littoral des 
Côtes d’Armor pour inviter les usagers de 
la mer à signaler les observations 

• Traitement et validation des signalements 

 

 

Affiche diffusée (© APECS) 

https://asso-apecs.org/Le-projet-LAMNA-depuis-2020.html


Etude des déplacements et de l’écologie 
alimentaire 

• Sessions de terrain en septembre : deux 
requins équipés d’une balise satellite 
MiniPAT 

• Collecte d’échantillons d’espèces proies 
pour les analyses d’isotopes stables. Ces 
échantillons ont été collectés en Manche 
ouest à l’occasion de la campagne CGFS 
de l’IFREMER 

• Démarrage en novembre d’une thèse co-
encadrée par le laboratoire LEMAR de 
l’UBO et l’APECS 

• Décrochage de la balise posée lors de 
l’opération test de 2019 le 12 septembre, 
un an après sa pose comme prévu. Au 
moment de ce décrochage, le requin se 
trouvait à une vingtaine de milles nautiques 
au nord de l’archipel des Sept-Iles. 

Education / sensibilisation 

• Une conférence donnée le 2 février à 
Lamballe (22) dans le cadre du festival 
Natur’Armor. Le requin taupe et le projet 
ont été présentés à 80 personnes. 

• Présentation du projet sur le stand de 
l’APECS au festival Natur’Armor. 

• Premières images tournées pour le 
documentaire lors des sessions de terrain. 

 

 

 

Mesure de la longueur du requin 
(© H. Gadenne-APECS) 

 

Tournage lors du marquage d’un requin 
(© A. Deniau-RNN 7 Iles) 

 

  



Participation aux campagnes scientifiques de l’IFREMER 

 

2007 

 

La biologie et l’écologie de nombreuses espèces de raies et de 
requins restent méconnues. C’est le cas de plusieurs espèces 
de fond fréquentant le Golfe de Gascogne, la Mer Celtique ou 
encore la Manche. 

 

Rassembler des nouvelles données sur différentes espèces en participant aux campagnes scientifiques de 
l’IFREMER qui se déroulent chaque année 

 

• Collecter des données biométriques et biologiques 
• Prélever des échantillons pour alimenter des études en cours ou futures 
• Marquer certaines espèces pour compléter les informations sur les déplacements obtenues dans le 

cadre de programmes dédiés de l’association 

  

L'APECS n'a participé qu'à une seule 
campagne de l'Ifremer en 2020. Un bénévole 
de l’association a embarqué sur le second leg 
de la campagne CGFS qui se déroule en 
Manche Est. Après avoir été formé au protocole 
sur une journée, il a embarqué en octobre pour 
18 jours sur le navire océanographique 
Thalassa, entre Cherbourg et Boulogne-sur-
Mer. 

Quelques résultats 

Des données ont pu être collectées sur sept 
espèces différentes d'élasmobranches. Les 
deux espèces qui ont été les plus abondantes 
sont la raie bouclée (59%) et l'émissole 
tachetée (29%). Un total de 1612 individus ont 
pu être mesurés, pesés et sexés. 

Sur les 465 émissoles tachetées remontées à 
bord, 203 individus ont pu être marqués avant 
d’être relâchés en mer. Cinq de ces individus 
ont été recapturés avant la fin de l’année. Cinq 
autres individus marqués en 2019 ont 
également été recapturés en 2020. 

A noter que deux raies bouclées marquées en 
2019, une sur EVHOE, l’autre sur CGFS, ont 
également été recapturées en 2020. 

 

Emissoles marquées avant le relâché (© F. Gendrot) 

 

 

 



Collaboration avec le Parc naturel marin d’Iroise 

 

2015 

 

Plusieurs espèces de raies fréquentent la Mer d’Iroise. Dans 
une optique de gestion durable de la ressource au sein d’une 
aire marine protégée, il est nécessaire d’améliorer les 
connaissances sur ces espèces. 

 

Collaborer avec le Parc naturel marin d’Iroise pour rassembler des nouvelles données sur différentes espèces 
de raies fréquentant la Mer d’Iroise 

 

• Marquer certaines espèces pour mieux comprendre leurs déplacements et rassembler des données sur 
leur croissance 

• Prélever des échantillons pour alimenter des études en cours ou futures 

         

  

Les agents du Parc naturel marin ont continué 
à réaliser des prélèvements et à marquer 
certaines espèces de raies à l’occasion de 
leurs embarquements ou lors d’opérations de 
pêche scientifique. 

Des discussions ont par ailleurs été engagées 
pour évaluer la faisabilité d’impliquer des 
pêcheurs professionnels volontaires dans ces 
actions d’amélioration des connaissances. 

Quelques résultats 

En 2020, cinq prélèvements ont pu être faits 
(trois raies lisses et deux raies brunettes) et 
neuf raies ont été relâchées marquées. 

Deux raies brunettes marquées ont été 
recapturées, une marquée novembre 2019, 
l’autre en janvier 2020. Les deux recaptures ont 
eu lieu non loin des lieux de relâchés. 

 

Kits marquage et prélèvements 
(© A. Wargniez-APECS) 

 

Raie bouclée marquée 
(© M. Buanic-Office français de la biodiversité) 

 

 

  



Animations scolaires 

Ville de Brest 

Dans le cadre du dispositif Aides aux projets 
d’écoles mis en place par la Ville de Brest, deux 
classes de primaire ont pu participer à nos 
animations avant le confinement de mars. Une 
des deux classes a pu suivre les trois séances 
de l’animation « Les requins en questions » 
alors que la seconde n’a pu faire que la 
première séance. Ce sont donc 55 élèves qui 
ont pu découvrir les requins et qui ont été 
sensibilisés à la nécessité de mieux les 
protéger.  

Festival Natur’Armor, Lamballe 

140 élèves de primaire ont pu découvrir le 
requin pèlerin et les raies sur le stand de 
l’APECS lors de la journée du 31 janvier dédiée 
aux scolaires. 

 

Festival Natur’Armor à Lamballe (© APECS) 

Animations grand public 

Festival Natur’Armor 

01-02/02, Lamballe (22) 
9740 visiteurs, environ 2440 personnes 
sensibilisées 
Thèmes : Découverte des requins et des raies,  
requin pèlerin, CapOeRa, requin taupe 
commun 

Opération l’Arrondi, magasin Nature et 
Découvertes 

07/02, Brest (29) 
Une dizaine de personnes sensibilisées 
Thème : requin taupe 

Rencontres de Branféré 

19-20/09, Le Guerno (56) 
Une trentaine de personnes sensibilisées 
Thèmes : Découverte des requins et des raies,  
requin pèlerin, CapOeRa 

Fête de la Science 

12-13/10, Brest (29) 
3760 visiteurs, environ 1880 personnes 
sensibilisées 
Thème : Découverte des requins et des raies,  
requin pèlerin, CapOeRa 
 

 

Rencontres de Branféré (©T. Defrance) 

 

Fête de la science à Brest (© J. Lelandais-APECS) 

 



Commission Mer et Littoral du REEB 

En tant que membre du Réseau d’Education à l’Environnement en Bretagne 

(REEB), l’APECS participe activement à la commission Mer et Littoral créée en 

2011. Cette commission vise à rendre visible l'éducation à la mer et au littoral 

auprès de l'écosystème des acteurs de la mer en Bretagne, à faciliter la 

coopération dans les territoires entre les acteurs de l'éducation à la mer et au 

littoral, à favoriser la montée en compétences des éducateurs à la mer et au littoral 

et à développer l'innovation et les pratiques en cohérence avec la transition 

écologique bretonne. Au sein de cette commission, l’association a pris en charge depuis 2019 

l’animation d’un groupe de travail « sciences participatives et éducation à la mer ».  

Principales actions menées en 2020 : 

 Participation à quatre réunions de la commission en visioconférence, 

 Participation le 11 février à Concarneau à la journée de sciences participatives "Plages 

vivantes" co-organisée par la commission Mer et Littoral du REEB et le Museum National 

d'Histoire Naturelle, 

 L’APECS a par ailleurs été missionnée par le REEB pour co-organiser avec le Collectif Vigie 

Mer deux journées dédiées aux sciences participatives mer et littoral en début d’année 2021. 

Ces journées visent à réunir tous les professionnels pour partager, apprendre et collaborer 

autour des thématiques de l’éducation à la mer, de la transition écologique et de la 

transformation sociale via les sciences participatives. 

 

Expertise 

Atlas de la biodiversité intercommunale de Brest Métropole 

Depuis 2017, l’APECS participe au projet d’atlas de la biodiversité 

intercommunale (ABI) de Brest Métropole. L’association s’est vue confier le 

volet élasmobranches, poissons osseux et mammifères marins. 

Au cours de cette année, le travail a principalement consisté en la réalisation 

d’une synthèse des données existantes pour les élasmobranches et les 

poissons osseux et d’une autre sur les mammifères marins. Ces synthèses 

montrent que la majorité des données sont issues de programmes de 

science participative (programmes de l’APECS, BioObs, Hippo-ATLAS, 

Observons la mer d’Oceanopolis, Faune Bretagne) et également du Réseau 

national échouages en ce qui concerne les mammifères marins. 

Une liste comprenant 11 espèces d’élasmobranches et 86 espèces de 

poissons osseux dont la présence récente en Rade de Brest est avérée a pu être établie. Mais la 

synthèse montre que le niveau de connaissance reste insuffisant aussi bien en ce qui concerne le 

nombre d’espèces présentent en Rade de Brest que leur répartition fine. 

Afin de compléter ce travail, des actions d’inventaire participatif des poissons seront menées en 2021 

avec des clubs de plongée de la zone. 

Partenariat avec le Shark Trust 

L’APECS a relu, corrigé et traduit en français des fiches sur la réglementation liée 

à la pêche pour plus de 30 espèces ou groupes d’espèces de raies et de requins 

publiées par le Shark Trust, ainsi que des fiches de bonnes pratiques. À découvrir 

sur leur site : https://www.sharktrust.org/french 

https://bioobs.fr/
https://www.sharktrust.org/french


Réunions diverses 

Commission raies et requins du CNPMEM  

La commission raies et requins mise en place par le Comité national des pêches maritimes et des 

élevages marins (CNPMEM) depuis 2012 a tenu deux réunions en 2020, le 3 mars et le 9 octobre. 

L’association a pu présenter son projet sur le requin taupe commun lors de la réunion d’octobre. 

Réserves Naturelles Nat ionales insulaire de Bretagne (Sept-I les, Iroise et Glénan)  

La réunion annuelle prévue au mois de mars a été annulée en raison du contexte sanitaire et reportée 

au début de l’année 2021. 

Journée-atel iers « L’engagement citoyen en science par t ic ipat ive  » - 19 octobre 2020 

Organisée par les UMR AMURE et LEMAR, et cofinancée par la Zone Atelier Brest Iroise et l’école 

universitaire de recherche ISblue, cette journée portait sur l’engagement du citoyen dans le cadre de 

programmes de science participative. Elle s’est articulée autour de plusieurs témoignages et retours 

d’expérience de la part d’acteurs scientifiques et associatifs dont ceux de l’APECS en lien avec les 

programmes nationaux de recensement des observations de requins pèlerins et de capsules d’œufs de 

raies. 

 

Actions militantes 

En 2020, l’APECS s’est particulièrement engagée dans plusieurs actions militantes afin d’avertir la 

population ou les instances dirigeantes de l’urgence de la situation concernant les requins et les raies, 

espèces particulièrement menacées, ou plus généralement sur l’état préoccupant des océans. 

Stop Finning 

Si le finning (pratique barbare consistant à prélever les ailerons de 

requins et à rejeter les corps à la mer) est aujourd'hui interdit en 

Europe, l’Union Européenne figure toujours parmi les plus grands 

exportateurs d’ailerons et constitue une importante zone de transit 

pour le commerce mondial des ailerons. L'APECS a rejoint en jiullet 

2020 un collectif européen pour défendre l'initiative citoyenne "stop 

finning - stop the trade" qui invite les citoyens européens à voter 

pour exiger la fin du commerce des ailerons de requin dans l’Union européenne.  

Le 10 décembre, les présidents de l’APECS, de Sharks Mission France, de Shark Citizen et de 

AILERONS ont réalisé avec Shark Education un clip vidéo invitant le grans public à voter pour cette 

initiative. 

L'APECS inquiète pour l'état de santé des populations de requins mako 

L'APECS et sept autres ONG françaises ont adressé un courrier à 

Barbara Pompili, ministre de la transition écologique, Annick Girardin, 

ministre de la mer et Bérangère Abba Secrétaire d’Etat à la 

Biodiversité pour demander à la France de prendre une position forte 

en faveur de l'interdiction totale de la pêche de requin Mako lors la 

réunion de la Commission Pour la Conservation des Thonidés de 

l’Atlantique (ICCAT). En parallèle, l'APECS, représentant français de 

l'European Elasmobranch Association, a également été signataire 

d'une seconde lettre, à l'initiative de l'EEA et adressée cette fois à tous les ministres de la pêche et de 

l'environnement des Etats membres. 

Malgré cette mobilisation l'Union Européenne, mais aussi les Etats- Unis, ont refusé de soutenir 

l'interdiction de la pêche au requin mako en Atlantique Nord, prétextant qu'elle ne limiterait pas les 

https://asso-apecs.us11.list-manage.com/track/click?u=706062036917af7e83d3fd804&id=78f582d56e&e=280d36a7b6
https://asso-apecs.us11.list-manage.com/track/click?u=706062036917af7e83d3fd804&id=78f582d56e&e=280d36a7b6
https://asso-apecs.us11.list-manage.com/track/click?u=706062036917af7e83d3fd804&id=0624ae523a&e=280d36a7b6
https://asso-apecs.us11.list-manage.com/track/click?u=706062036917af7e83d3fd804&id=eaecb317f2&e=280d36a7b6


captures accidentelles et donc la mortalité des requins mako. L'absence de consensus a poussé 

l’ICCAT à repousser sa décision pour 2021, recommandant simplement que la pêche de mako soit 

réduite de 3 000 tonnes par an à 300 afin de permettre à l'espèce de se stabiliser, mais dans la mesure 

où il s'agit de simples recommandations, rien ne garantit que cela sera suivi d'effets. Nous ne baisserons 

pas les bras. Rendez-vous en 2021 ! 

L'APECS rejoint le collectif pour la fin de la pêche industrielle 

Le 25 septembre dernier, avait lieu à Concarneau le baptême du 

Scombrus, un chalutier géant de 80 mètres aux capacités de pêche 

démesurées (jusque 200t par jour). Ce navire usine est une réelle 

atteinte au vivant car il utilisera des techniques de pêches peu 

sélectives, appauvrissant les océans et détruisant les écosystèmes 

marins. Des artisans pêcheurs et des associations 

environnementales ont voulu se rassembler pour protester mais la 

manifestation a été interdite par le préfét du Finistère. Cette dernière 

s'est transformée en conférence de presse à laquelle a pu assister notre président. De cette 

protestation, est né le collectif pour la fin de la pêche industrielle, porté par Bloom, l'Association Pleine 

Mer, la plateforme petite pêche et Fabrice Nicolino, journaliste militant écologiste. L'APECS a décidé de 

rejoindre ce collectif et se dit prête à apporter son soutien à la petite pêche en l'aidant à valoriser des 

pratiques sélectives et toujours plus respectueuses de l'environnement grâce à son expertise sur les 

requins et les raies. 

Pour une meilleure protection en Méditerranée 

En novembre 2020, l'APECS a cosigné une lettre avec 35 autres ONG pour 

appeler les autorités tunisiennes à adopter une mesure de protection 

nationale pour toutes les espèces concernées par la convention de 

Barcelone, suite à des débarquements de grands requins blancs Notre 

demande a été entendue puisque la Tunisie a déclaré qu'elle allait interdire 

la capture et le débarquement de 21 espèces de requins et de raies. 

 

Lettre adressée aux élus bretons  

Comme 180 structures et personnalités face à la crise du covid-19, l'APECS a été cosignataire d'une 

lettre adressée aux élus bretons pour les encourager à orienter les aides publiques vers les enjeux 

sociaux et climatiques pour une Bretagne résiliente, solidaire et vivante. 
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PARTIE 2 : Vie associative 

Fin 2019, l'APECS souhaitait placer la vie associative au cœur de son activité et un plan d'actions voyait 

le jour avec comme objectifs principaux l'augmentation du nombre d'adhérents par le développement 

des outils de communication, l'organisation de rencontres et le soutien à la prise d'initiatives par les 

adhérents.  

Le contexte de l’année 2020 a rendu difficile le développement de cette vie associative. La mobilisation 

des adhérents, comme les rencontres ont fortement été impactées par la crise sanitaire. 

 

Cependant, fin janvier au Conquet et à Trégunc, 

plusieurs membres de l'APECS ont apporté leur aide 

aux adhérents de la délégation 22-29 de l'ASPAS lors 

de l'opération de nettoyage de plages. Au total, 29,3 

kilomètres de plages ont été nettoyés sur les deux 

départements par 112 bénévoles. 343 kg de déchets 

ont été ramassés dont 38 % de déchets issus de la 

pêche. 

 

Courant avril, l'APECS a mis à profit le confinement 

pour lancer un appel et encourager ses adhérents à 

œuvrer pour la conservation de l'ange de mer. Les 

bénévoles ont été invités à rechercher des traces 

historiques de la présence de cette espèce sur le littoral 

français. Cet appel a été relancé plus tard lors du 

second confinement de Novembre. 

 

Malgré ce contexte difficile, l'année 2020 a tout de même permis à l'association d'élaborer des pistes 

de réflexions autour de la vie associative. Début octobre, le recrutement de deux volontaires en service 

civique a marqué la volonté d’approfondir ces pistes. 

 

Assemblée générale 

Annoncée dans un premier temps le 28 mars à Perros-

Guirec puis repoussée au 26 juin, l'Assemblée Générale 

reste l'un des temps fort de l'année 2020. Confinement 

oblige, l'APECS a organisé pour la première fois cet 

événement à distance via la plateforme ZOOM. Elle a 

réuni une vingtaine de personnes. Après la présentation 

des rapports sur l'exercice et le vote du conseil 

d'administration, les adhérents ont pu échanger sur les 

différents programmes de l'association. 

 

 



Flash Info 

Ce bulletin d’information électronique est le principal outil de contact avec nos adhérents. Ce rendez-

vous mensuel permet de relayer les actualités de l’association. Cette lettre d’information est lue en 

moyenne chaque mois par 50% des destinataires, ce qui en fait un outil efficace de diffusion de 

l’information auprès de nos adhérents. 

  



PARTIE 3 : Communication 

Plaquette de présentation de l’association 

Afin de présenter l’association, l’APECS a 

réalisé une plaquette de présentation. 

Disponible en ligne (https://www.asso-

apecs.org/IMG/pdf/plaquette_web.pdf), elle 

sera également imprimée pour être distribuée 

sur les stands. 

 

Presse 

En 2020, la presse s’est principalement emparée de l’actualité sur la présence exceptionnelle de requins 

pèlerins dans le Finistère et plus particulièrement dans la rade de Brest avec des images de drone qui 

ont fait le tour des médias. L’observation d’un requin taupe dans le Trégor par une célébrité locale a 

également un impact important et nous a donné l’occasion de communiquer sur le lancement de notre 

programme.  

Requin pèlerin 

- Midi Libre - 26/01/2021 - « À la découverte du requin-pèlerin, un géant mystérieux » 

- Ouest-France - 10/04/2020 - « Rade de Brest : deux requins-pèlerins observés » 

- Côté Brest - 11/04/2020 - « Des requins pèlerins observés dans les eaux du Finistère » 

- Le Télégramme - 11/04/2020 - « Pas de confinement pour les requins-pèlerins » 

- Ouest-France - 14/04/2020 - « Pont-l’Abbé. Pas de confinement pour les requins-pèlerins » 

- 20 Minutes - 15/04/2020 - « Coronavirus en Bretagne : un requin profite du confinement pour 

nager dans le port de Brest » 

- France 3 Bretagne - 15/04/2020 - « Des requins pèlerins pointent le bout de leurs ailerons 

dans la rade de Brest » 

- BFM TV - 16/04/2020 - « Des requins pèlerins aperçus dans la rade de Brest » 

- Gentside - 16/04/2020 - « Un requin pèlerin de plusieurs mètres filmé dans le port de Brest 

(Vidéo) » 

- Le Dauphiné Libéré - 16/04/2020 - « [Vidéo] Les images impressionnantes de requins pèlerins 

dans la rade de Brest » 

- Ouest France - 16/04/2020 - « Vidéo. Un requin-pèlerin filmé par drone dans la rade de 

Brest » 

- Europe 1 - 17/04/2020 - « Confinement : un requin pèlerin aperçu dans le port de Brest » 

- Le Télégramme - 20/05/2020 - « Les images de la rencontre avec un requin-pèlerin au large 

de Ploemeur [Vidéo] » 

- Lettre d’information Cnes-Argonautica - juin 2020 - « Une étude de cas ‘REQUIN’ » 

- La Voix du Nord - 08/06/2020 - « Une requin-pèlerin a-t-il longé la plage du Touquet le 3 

juin ? » 

- France Bleu Nord - 09/06/2020 - « Une requin-pèlerin au large du Touquet ? » 

- Curieux - 07/08/2020 - « Ces géants des mers qui peuplent notre côte atlantique » 

- Le Télégramme - 08/08/2020 - « Poissons mordeurs, gobies-nains… Ces étranges visiteurs 

marins » 

- Observatoire de l’Environnement en Bretagne - 03/11/2020 - « 72% des observations 

citoyennes de requins pèlerins en France ont lieu au large des côtes bretonnes » 

- L’Indépendant - 04/11/2020 - « Pyrénées-Orientales - Un requin-pèlerin de 3 mètres pêchés 

accidentellement et relâché dans une crique » 

- 20 Minutes - 17/11/2020 - « Bretagne : Pourquoi le requin-pèlerin se plaît tant dans les eaux 

du Finistère » 

https://www.asso-apecs.org/IMG/pdf/plaquette_web.pdf
https://www.asso-apecs.org/IMG/pdf/plaquette_web.pdf


- Le Télégramme - 10/12/2020 - « Pourquoi y a-t-il autant de requins-pèlerins près des côtes 

bretonnes ? » 

Capsules d’œufs de raies et de requins, programme CapOeRa 

- Ouest France - 24/01/2020 - « Notre-Dame-de-Monts. Récolte d’œufs de raies sur la plage » 

- RMØ à la Hune - juillet 2020 - « Le requin Chien Espagnol s’invite en Oléron » 

- Sud-Ouest - 18/08/2020 - « Une nouvelle espèce de requin répertoriée » 

Requin taupe - observations, projet Lamna 

- Le Trégor - 15/06/2020 - Trégastel. L'impressionnant tête-à-tête entre un plaisancier et un 

requin 

- France 3 Bretagne - 15/06/2020 - A Trégastel, en sortant du port il tombe nez à nez avec un 

requin-taupe 

- 20 Minutes - 16/06/2020 - Bretagne : Un pêcheur croise la route d’un requin à la sortie du port 

de Trégastel 

- France Bleu Armorique – 22/06/2020 - Les dents de l'Armor : des requins en Bretagne  

Divers 

Observat ions et  échouages de requins  

- France Info – 11/08/2020 - Requins et baleines aperçus le long des côtes françaises : sont-ils 

plus nombreux à la suite du confinement ? 

- Ouest France – 03/09/2020 - Un promeneur tombe sur un requin de deux mètres échoué sur 

une plage du Bassin d'Arcachon. 

- Ouest France – 15/09/2020 - Un requin bleu observé dans le golfe du Morbihan. 

Rencontres et conférences grand publ ic  

- Ouest France - 19/09/2020 - Pays de Vannes. Que faire ce week-end ? 

- Ouest France – 20/11/2020 - Avec Océanopolis, une Nuit des chercheurs comme si vous y 

étiez !  

En l ien avec l ’associat ion  

- Le Télégramme – 26/01/2020 - À Trégunc, ils ont traqué les déchets. 

- 20 Minutes – 18/04/2020 - Coronavirus : La baisse de la pêche en France aura-t-elle un impact 

positif sur la biodiversité marine ?  

- SurfSession.Com – 01/05/2020 - 10 choses à savoir sur... les requins. 

- Le Télégramme - 08/08/2020 - Poissons mordeurs, gobies-nains… Ces étranges visiteurs 

marins. 

Insolite  

- La Manche Libre – 09/06/2020 - Insolite. La balise d'un des plus grands requins du monde 

retrouvée dans la Manche ! 

- La presse de la Manche – 11/06/2020 - La balise d'un requin du Groenland retrouvée 5 ans 

après dans un havre de la Manche. 

 

Site web 

Conséquence du confinement ou de la diversification des sujets de communication ? Notre site internet, 
pourtant vieillissant, a enregistré une nette progression du nombre de visites en 2020 avec 54 858 
visites sur l’année, soit une progression de 56 % par rapport à 2019. 

Nous continuons de travailler sur la réalisation d’un nouveau site internet. 



Réseaux sociaux 

Durant les périodes de confinement, les réseaux sociaux ont véritablement joué leur rôle de lien social 

puisqu’ils ont été les derniers lieux d’échange possibles. L’APECS a principalement utilisé ces outils 

durant ces périodes. Chaque jour du premier confinement, elle y a proposé une énigme permettant à 

nos abonnés d'en apprendre davantage sur les requins et les raies. Deux fois par semaine, elle y a 

également mis à l'honneur ses partenaires de 2019 et a ouvert à l’ensemble de ses abonnés l’enquête 

sur l’ange de mer diffusée auprès de ses adhérents. 

Facebook 

La page Facebook de l’APECS, créée en janvier 2011, est toujours active et dynamique. Elle permet 
de diffuser les dates d’animations de l’APECS et de ses partenaires, et de communiquer sur les études 
de l’association mais aussi des autres structures étudiant les requins dans le monde. Au 31 décembre 
2020, la page atteignait 6253 abonnés (progression de 29 % en un an) et 5826 « j’aime », (progression 
de 25 % en un an). 

Les publications ayant eu le plus de succès en 2020 sont: 

 L’annonce d’une flotte chinoise pillant les eaux aux frontières de la réserve marine des 

Galapagos le 14 août (142910 personnes atteintes, notre nouveau record), 

 L’appel pour retrouver la balise du requin pèlerin Iroise échouée sur une plage d’Irlande du 

Nord  le 22 octobre (108 587 personnes atteintes pour ce premier appel) et le 23 octobre 

(29 476 atteintes), 

 L’annonce le 23 septembre des funérailles de la pêche artisanale, manifestation organisée en 

parallèle du baptême du Scombrus à Concarneau (17 405 personnes atteintes). 

A noter également l’effort de communication particulier sous-forme de quizz journalier durant le premier 

confinement. Ces diffusions ont eu un gros succès. 

Twitter 

Le compte Tweeter de l’APECS a été créé en avril 2015 et possède désormais 670 abonnés. 

Les Tweets ayant eu le plus de succès en 2020 sont: 

 Le tweet en anglais du retour de Marie B au large du Portugal après plus de 657 jours le 24 

février avec 17828 vues, 

 L’appel en anglais pour retrouver la balise du requin pèlerin Iroise échouée sur une plage 

d’Irlande du Nord le 22 octobre (12941 vues), 

 Toujours Marie B avec le tweet en anglais de son retour dans le Golfe de Gascogne, au large 

de Belle-Ile le 8 mai avec 11816 vues, 

Instagram 

Le compte Instagram de l’APECS a été créé le 5 décembre 2019. Au 31 décembre 2020 il était déjà 

suivi par 1032 abonnés. 45 actualités ont été diffusées durant l’année 2020, complétées par de 

nombreuses stories. 

Le quizz durant le premier confinement a été repris sur le compte Instagram et a également rencontré 

un grand succès. 
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Rapport de gestion 

CHARGES : 144 139 euros 

Le poste de dépense le plus important reste les charges de personnel pour 74 721 euros. Ce montant 

comprend le coût annuel des deux salariés en CDI et les indemnités pour les volontaires en service 

civique. 

Les achats correspondent principalement à des prestations de service (service Argos pour les balises 

et guide de pêche pour le projet Lamna) et à l’acquisition des balises pour les programmes Pelargos et 

Lamna. 

2 585 euros ont été placés en provisions pour couvrir les futurs coûts liés au fonctionnement des balises 

satellites qui n’ont pas pu être posées et 12 480 euros ont été placés en fonds dédiés pour couvrir les 

coûts liés à des actions prévues en 2020 qui seront finalement réalisées en 2021. 

L’association bénéficie par ailleurs de l’aide de bénévoles, valorisée à hauteur de 10 850 euros, montant 

qui n’est pas constaté dans les charges. Ce bénévolat représente 638 heures. Les bénévoles ont 

participé à des actions de sensibilisation, à la préparation de l’envoi des affiches requin pèlerin dans le 

cadre du programme de recensement des observations, aux sorties en mer dans le cadre du projet 

Lamna et ont assuré la participation de l’APECS à la campagne scientifique CGFS de l’Ifremer. 

L’association bénéficie également d’un local mis à disposition par la Ville de Brest et valorisé à hauteur 

de 5 670€ et temporairement de locaux mis à disposition par la Ville de Perros-Guirec valorisés à 

hauteur de 2050€. Comme pour le bénévolat, ces montants apparaissent en contribution volontaire en 

nature au pied du compte de résultat. 

Enfin, l’association a bénéficié en 2020 de la mise à disposition par Téria de matériel pour le projet 

Lamna (récepteur acoustique + 3 tags acoustiques + 1 tag satellite). Ce matériel a été valorisé à hauteur 

de 16 380€. 

 

Répartition des charges 2020 

 

  



PRODUITS : 151 092 euros 

Subventions publiques et privées (101 197 euros) 

Avec le démarrage du projet Lamna, les subventions sont en hausse par rapport à 2019. Elles restent 

la principale source de financement de l’association et représentent 67% du total des ressources. 

o Ministère de la transition écologique : 37 190€ contre 17 100€ en 2019 

o Office français de la biodiversité : 14 215€ contre 25 625€ en 2019 

o Office français de la biodiversité / PNM Mer d’Iroise : 8 735€ 

o Département du Finistère : 9 000€ comme en 2019 

o Brest Métropole : 3 000€ contre 2 000€ en 2019 

o Fonds européens FEAMP : 4646€ 

o Région Bretagne : 4646€ 

o Fondation Nature et Découvertes : 11 765€ contre 5 856€ en 2019 

o Union des conservateurs d’aquariums : 8000€ 

Prestations (23 307 euros) 

Comme en 2019, les prestations sont principalement liées au travail réalisé dans le cadre du projet 

d’Atlas de la biodiversité de Brest Métropole, ainsi qu’à l’implication de l’APECS dans l’animation du 

Collectif Vigie Mer et du groupe projet sciences participatives du REEB. 

Dons / Mécénat (13551 euros) 

Réseau Téria a de nouveau apporter son soutien à l’APECS en 2020 avec un don de 6 000€ qui a 

permis de financer une balise requin pèlerin. 

L’association a également reçu un soutien de 5 000€ du Fonds de dotation Océanopolis ACTS pour le 

projet Lamna. 

Les dons des adhérents de l’association et d’autres particuliers s’élèvent à 2 500€. 

Adhésions (1 990 euros) 

Le montant des adhésions reste stable par rapport à 2019. 

 

 



 

Répartition des produits 2020 

RESULTAT 

Le résultat de l’exercice 2020 présente un excédent de 6 953 euros. 

 

Nous continuons à suivre une comptabilité analytique afin de maitriser au mieux chaque projet. 

 

 

Répartition par projets des charges 2020 
(bénévolat et mise à disposition gratuite de locaux et de matériel compris) 



Compte de résultat 
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Rapport d’orientation 





La crise sanitaire, conséquence de l’érosion de la biodiversité et de la surconsommation, nous rappelle 

la nécessité de changer nos habitudes, de reconsidérer nos véritables besoins pour un avenir plus 

social et écologique. En janvier, une étude canadienne nous alerte que 70% des requins pélagiques ont 

disparu en 50 ans. Il y a urgence ! 

Heureusement les mentalités changent progressivement et la situation sanitaire semble même faire 

accélérer ce phénomène. En ces temps difficiles, de plus en plus de citoyens semblent vouloir s’engager 

pour une cause juste. L’APECS les invite à se joindre à elle pour agir en faveur de la conservation des 

raies et des requins. 

Ensemble, nous allons continuer d’alerter la population sur la situation alarmante pour les requins et les 

raies dès que cela nous semble utile et constructif, notamment au travers de l’initiative citoyenne 

européenne « Stop Finning – stop the trade », au sein de collectifs et auprès des institutionnels. Nous 

allons bien-sûr aussi continuer à participer à l’amélioration des connaissances, qui est pour nous la 

meilleure solution pour mettre en place des mesures de conservation et de gestion efficaces et durables. 

Ainsi, l’APECS va renouveler ses projets en 2021. Le programme national de recensement des 

observations de requins pèlerins et le programme PELARGOS débuteront une nouvelle saison, le 

programme LAMNA sur le requin taupe commun prendra de l’ampleur avec le recrutement d’une 

chargée de mission. Les sciences participatives resteront un axe fort de l’association avec notre 

participation à l’organisation de journées nationales sur les sciences participatives « Mer et Littoral » 

mais aussi la réalisation d’un inventaire participatif des poissons de la rade de Brest dans le cadre de 

l’Atlas de la Biodiversité Intercommunal de Brest Métropole. L’APECS désire aussi se donner les 

moyens pour relancer le programme CapOeRa en 2021 avec le recrutement d’un second chargé de 

mission. Celui-ci s’occupera également de la formation des pêcheurs professionnels en Iroise qui sera 

menée grâce à un nouveau partenariat avec le Parc naturel marin d’Iroise. 

Si l’année 2021 sera encore perturbée par les conditions sanitaires, nous resterons quand même donc 

bien occupés, et tout sera également mis en œuvre pour impliquer, autant que possible, nos membres 

actifs. 

Car c’est l’union qui fait la force ! 2021 sera l’année de l’engagement et de la solidarité ! 

Nous invitons donc plus que jamais nos adhérents à se mobiliser, à faire part de leurs envies et de leurs 

idées. Les forces vives sont les bienvenues ! Et au lendemain de notre assemblée générale, nous 

lançons un défi à nos adhérents, celui de faire connaître l’APECS à son entourage et de l’inviter à nous 

rejoindre d’ici la fin de l’année pour dynamiser notre association. 

 


